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JOURNÉE DES NATIONS UNIES -  24 OCTOBRE 2012

ALLOCUTION DU REPRESENTANT SPECIAL DU SECRETAIRE GENERAL DES NATIONS UNIES AU BURUNDI
Monsieur l’Ambassadeur Isaïe Kubwayo, Représentant du Gouvernement du Burundi,

Mesdames et Messieurs les Représentants du Corps diplomatique et Consulaire,

Chers collègues du Système des Nations Unies,

Distingués Invités,
Mesdames, Messieurs,

Bonne anniversaire !

Aujourd’hui nous commémorons l’entrée en vigueur de la Charte des Nations Unies. Cela fait donc 64 ans que chaque 24 octobre, depuis 1948, la communauté des Nations célèbre la Journée des NU. 

Je vous souhaite, ainsi, la bienvenue dans ces locaux, notre maison commune. 
Ce  jour nous offre une bonne opportunité de nous rappeler pourquoi les Nations Unies ont été créées et pourquoi si elles n’existaient pas il eu fallu qu’on les crée. Mais aussi pourquoi elles demeurent pertinentes aujourd’hui plus que jamais. Quel rôle jouent les Nations Unies dans le monde? Le premier paragraphe de la Charte des Nations Unies nous enseigne que les buts de l’organisation sont :
· la maintenance de la paix et la prévention des conflits, 
· le règlement des différends par des moins pacifiques, conformément aux principes de la justice et du droit international, 
· le développement entre les nations des relations amicales fondées sur le respect du principe de l'égalité de droits des peuples, 
· et la réalisation de la coopération internationale en résolvant les problèmes internationaux d'ordre économique, social, intellectuel ou humanitaire, en développant et en encourageant le respect des droits de l'homme et des libertés fondamentales pour tous; et finalement, être un centre où s'harmonisent les efforts des nations vers ces fins communes. 
Il faut souligner que si l’ONU est une organisation qui sert les nations - les états membres - la Charte parle au nom des peuples. Comme nous dit le Secrétaire général dans son message de circonstance, je le cite : « L’Organisation des Nations Unies n’est pas simplement une tribune diplomatique. C’est aussi une force de paix qui désarme les combattants, mais aussi, des équipes médicales, des secours pour les réfugiés et des spécialistes des droits de l’homme au service de la justice. »
Nous voyons donc que la Charte reste d’une grande actualité aujourd’hui. Dans son même message du Secrétaire général poursuit, je le cite: « Nous vivons une époque profondément troublée de transition et de bouleversements, marquée par la propagation de l’insécurité, des inégalités et de l’intolérance. C’est une mise à l’épreuve pour les institutions mondiales et nationales. Face à l’ampleur des enjeux, l’Organisation des Nations Unies ne doit faiblir sur aucun front : paix, développement, droits de l’homme, état de droit et autonomisation des femmes et de la jeunesse du monde entier. »

Ici au Burundi, la consolidation de la paix et le développement socio-économique restent les objectifs majeurs des Nations Unies. Pour cela, nous travaillons en étroite collaboration avec les autorités burundaises, la société civile, les citoyens Burundais. L’implication des Nations Unies dans les préparatifs de la conférence des partenaires du Burundi, prévue la semaine prochaine à Genève, est un exemple concret de cette coopération et l’expression de la solidarité internationale qui en est le fondement même.
Des défis énormes restent à surmonter et exigent des réponses et des solutions appropriées: défis d’ordre socio-économique, notamment la lutte contre la pauvreté, et défis d’ordre politique. Tous doivent s’impliquer et renforcer le combat contre l’exclusion, promouvoir les droits de l’homme et la justice, consolider la paix et éradiquer la pauvreté. Les progrès remarquables déjà réalisés  nous encouragent à poursuivre l’effort collectif. Le Burundi a parcouru un long chemin depuis la fin de la guerre et tout nous porte à croire que cette marche résolue vers de lendemains meilleurs va aller de l’avant. Dans quelques minutes, nous aurons l’opportunité de prendre connaissance des progrès déjà accomplis dans la mise en œuvre des objectifs du millénaire pour le développement, notamment les cibles 4 (réduction de la mortalité infantile) et 5 (amélioration de la santé maternelle). Ces résultats peuvent servir de catalyseurs en vue des efforts pour réaliser les autres OMD.

Je voudrais réitérer l’engagement de la communauté internationale à accompagner le peuple burundais dans la réalisation de ses objectifs de développement, tels que contenus dans la « Vision 2025 » et le CSLPII, ainsi que dans la consolidation de la paix.

Comme nous dit le Secrétaire général dans son message: « Le moment est venu de revoir nos ambitions collectives à la hausse. Vu le peu de temps qui nous sépare maintenant de 2015 et de l’échéance fixée pour la réalisation des objectifs du Millénaire pour le développement, nous devons redoubler d’efforts pour atteindre ces cibles vitales. Il nous faut établir, pour après, un programme de développement réaliste et ambitieux. Il est en outre de notre devoir de poursuivre le combat contre l’intolérance, d’aller au secours des personnes prises dans des conflits et d’instaurer la paix durablement ». 
Le Secrétaire général nous rappelle aussi l’importance du partenariat dans notre travail, en soulignant, je le cite: « Pour nous acquitter de notre mission mondiale, nous nous appuyons sur d’innombrables soutiens et amis. Organisations non gouvernementales, scientifiques, universitaires, philanthropes, chefs religieux, dirigeants d’entreprises et citoyens avertis sont la clef de notre réussite. Aucun dirigeant, aucun pays, aucune institution ne peut tout résoudre à lui seul, mais chacun de nous, à sa façon, peut faire quelque chose. »

Je tiens à remercier toute l’équipe des Nations Unies au Burundi - ceux qui travaillent dans les régions et ceux qui sont ici a Bujumbura, ceux qui travaillent pour les Agences, Fonds et Programmes, mais aussi le Fond Monétaire International, la Banque Mondiale et la Banque Africaine de Développement. Et, comme le disent les anglophones : « Last but not least » mes chers collègues du BNUB, pour votre travail et votre dévouement au peuple burundais et à la paix dans ce beau pays. 
Je remercie aussi les États Membres, qui rendent notre travail possible, et bien sur le pays hôte, le Burundi, pour tout son appui à notre mission. Et j’aimerais aussi remercier toutes les organisations de la société civile qui contribuent à la consolidation de la paix et la promotion des droits de l’homme et du développement du Burundi.

« À l’occasion de cette journée des Nations Unies, affirmons une nouvelle fois notre engagement individuel et notre détermination collective à être à la hauteur des idéaux de la Charte des Nations Unies et à construire un monde meilleur pour tous. »
Je vous remercie et vous souhaite à tous une bonne Journée des Nations Unies

